 1: Les mécanismes d’évolution
chez les plantes:

Introduction : C’est quoi l’évolution :Changement dans les fréquences des allèles d’une génération à une autre
)Macroévolution : Changements évolutionnaires à grandes échelles impliquant ainsi de grandes tendances évolutionnaires 
Comportement des gènes Dans les populations 
L’expérience de Hardy-Weinberg a montré que les proportions et  les fréquences des allèles et des génotypes dans le pool d’une population restent constantes et en équilibres de génération en génération.
Cette équilibre n’est respecté que si la population est importante  ou si l’union sexuelle n’est pas aléatoire 
Pour que l’évolution soit possible il faut que les fréquences des allènes ou des génotypes de la population s’écartent de l’équilibre de Hardy-Weinberg 

1)Microévolution
Microévolution : Changement dans la fréquence des allèles ou des génotypes au seins d’une population d’une génération à une autre.

a) La sélection naturelle : Toutes les espèces ont tendance à produire un surplus d’individus ce qui même à une lutte pour la survie et comme il existe des variations parmi les individus d’une population et que beaucoup de ces variations sont héritables il y a un succès reproductif variable qui est le résultat de l’adaptation car les individus qui ont les caractéristiques les plus utiles pour l’environnement local ont plus de descendants 
b) Mutation : La source ultime de toute la variation génétique au sein des espèces et des populations.
c)Fux de gène : entrée ou sortie des allèles d’une population, peut être la conséquence d’une immigration ou émigration d’individus en âge de reproduire. C’est un échange d’allèle mais ceci peut agir contre les effets de la sélection naturelle en diminuant les différences entre les populations 
d)Dérivé génétique :Changement dans les fréquences des allèles uniquement dus à la chance
· Effet d’étranglement : Quand une population est réduite de à cause d’un évènement il peut y avoir une suppression entière de certaines espèces causéée par l’effet goulet d’étranglement mais aussi une surreprésentation d’autres espèces 
· Effet fondateur : Quand une population s’écarte d’une plus grande elle peut être représentative de la plus grande population mais l’inverse est aussi possible Certaines allèles rares peuvent être surreprésentées et d’autres sous-représentées 
e) La fécondation non aléatoire :Elle se produit  quand un individu fait de l’autopollinisation et se fertilise lui même ce qui engendre l’endogamie qui est une union entre individus étroitement apparentés c’est commun chez les plantes car elles ne bougent pas .Ceci augmenta la fréquence d’homozygote dans la population 
2)Les clines et les écotypes 
Les différences entre les plantes individuelles n’ont pas toutes une bases génétiques ,lorsque ces différences découlent directement des conditions environnementales on dit qu’elles traduisent la plasticité développementale.
( causes :exposition au soleil , humidité du sol , précipitation).
Un changement graduel des caractéristiques des populations d’un organsime est un cline .Une espèces occupant de nombreux habitats différents peut montrer un phénotypes différent pour chacun d’eux , chaque groupe de phénotype distinct est un écotype 
3) Alors, c’est quoi une espèce?
Le concept biologique de l’espèce :Une espèce comprend des populations capables de faire la reproduction sexuée qui sont entièrement isolées génétiquement d’autres groupes de populations qui ont les mêmes caractéristiques. Le critère essentiel de la définition est l’isolement génétique .
-Le concept morphologique a servi a désigné la plupart des espèces 
Hybridation :Le croisement génétique de deux parents dissimilaires ( des individus dans la même espèce ou des individus de différente espèces) 
Concept phylogénétique de l’espèce :Évolution a dû être assez logue pour que des différence statistiquement significatives dans des traits diagnostiques puissent être mesurées.

4)La spéciation 
Le modèle gradualiste est une extrapolation de la microévolution.D’après les prévisions si c’est un modèle gradualiste , on trouve des formes intermédiaires qui sont des espèces en transition
Pour qu’une nouvelle espèces évolue , il nous faut une barrière reproductive ( isolement génétique).
On parle de théorie des équilibres ponctués (Stephe J.Gould) quand l’évolution suivent par des sauts rapides suivit par des périodes de relatives stabilités 
-SPÉCIATION ALLOPATRIQUE :Une population devient géographiquement séparée suivi par la sélection naturelle et la dérive génétiques. La spécialisation pourrait découler d’une accumulation de divergences génétiques suffisantes pour  aboutir à un isolement reproducteur . Les populations qui redeviennent sympatrique ne se croisent pas 
[bookmark: _GoBack]Rayonnement adaptatif : Brusque diversification de ces groupes d’organismes ,source de nouvelles espèces caractérisées par des rôles  et des adaptation écologiques différentes  ex :Silverswords d’Hawaï

-SPECIATION SYMPATRIQUE :arrive si un changement génétique produit une barrière reproductive entre les mutants et la population mère .Ne demande pas de séparation géographique 

5 ) La polyploïdie
La polyploïdie est un mécanisme capable de donner naissances à de nouvelles espèces par spéciation sympatrique .Elle déigne la présence de trois ou plus lots de chromosomes 
( très communs chez les plantes , 80% des plantes à fleurs 
mitose = diploide ( 2 cellules identiques à la cellule mère) pour  croissance et maintient
méiose =haploïde ( 4 cellules différentes de la cellules mère pour reproduction 
Si on a un nombre de lot impair on est infertile.
Il y a deux types de polyploïde : 1. Autopolyploïdie = lots multiple de chromosomes
provenant d’une seule espèce
                                                    2. Allopolyploïdie = lots multiple de chromosomes
provenant de différentes espèces (deux ou plus) plus commun 

1.Autopolyploïdie (Hugo de Vries):On aboutit à la  production d’une nouvelle espèce à la suite du doublement du nombre de chromosome chez un individu à cause d’une non disjonction à la méiose .Les polyploïdes sont souvent plus gros que leur ancêtre diploïdes .Les cellules ont deux fois la quantité d’ADN et deux fois la taille .L’individu peut être fertile mais sera isolé de l’espèce parentale diploïde au niveau de la reproduction 

L’allopolyploïdie :Ici l’isolement génétique est immédiat c’est le résultat des accidents durant la division des cellules .C’est un exemple de spéciation par hybridation.
Après la fécondation on obtient une cellule incapable de se reproduire par voix sexuée car car les chromosomes sont incapables de s’apparier à la méiose ( un de chanque au lieu de deux) mais la polyploïdie dédouble les chromosomes et ensuite les chromosomes d’apparient à la méiose donc l’individu est fertile .
Beaucoup de plantes domestiques sont le résultat de la spéciation sympatrique ( accompagnée par la sélection artificielle

6)La reproduction asexuée et l’évolution
Typiquement les plantes se multiplient par la reproduction asexuée et sexuée .Par la reproduction asexuée , une plante peut produire d’une manière rapide et éfficace beaucoup d’individus identiques à elles même
Apomixie : La formation de graines avec embryons sans la fécondation (Les embryons sont des clones de la palnte mère 
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